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X° 1. XXIII- amiC'e. Ier Janvier 1915.

LA
SUISSE

Revue mensuelle des Samaritains suisses,
Soins des malades et hygiene populaire.
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Activite cle la Croix-Rouge suisse pendant les einq derniers
mois de l'annee 1914

Los gens qui no connaisscnt pas bien
les divers rouages do notro Croix-Rouge
nationale ignorcnt sans donte quo depuis
nonibre d'anu^es notro Socidte do sccours

mix blesses niilitaircs a pris 11110 orientation

qui differe sensiblement do cello qui
avait 6t6 im primae au d£but ä toutes les

societes do la Croix-Rouge.
Alors que pendant la scconde moitie

du siöclc dernier, les Croix-Rouges des

divers pays s'etaicnt donnd pour tache

speciale le soulagement des blessds et ma-
lades d'unc armdo en campagne, diverses

couvres de paix, divers buts qui n'ont rien
do coimnim avec la guerre out rendu
utiles — depuis quelquc 20 ans — bien
cles sociütds de scoours qui — sans cctte
nouvelle orientation n'eussent rien cu
ä faire.

L'exccllentcs dcoles de gardes-malades
out ete fonddes.

Les societes de samaritains, dont les

membres doivent porter les premiers se-

cours aux blesses de tonte sorte et aux

personnes atteintes d'indispositions subites,
out dtd — de diverses mani&res — sou-
tenuos par les sections de la Croix-Rouge.
Do tons cötes des voitures pour malades

ont dte acquises pour le transport de

blesses et de malades civils dans les ho-

pitaux et les cliniques; des brancards et
des voiturettes-civiero ont compldtd les

services rendus par les transports hippo-
mobiles on automobiles. Les dispensaires
fournissant des objets ndcessaires aux ma-
lades indigents ont dtd organises; des ba-

raquos-hopital ont etc achetdes. Plusicurs
sections ont vigoureusement coopdre ä la
lutte contre la tuberculose, spdcialement
dans le canton dc Berne.

Mais ce sont la des ceuvres de paix
auxquelles los proinotcurs de la Croix-
Rouge n'ont certainement pas songd an
milieu du siecle dernier, alors que le livrc
dc Henri Dunant, Un Souvenir de Sol-

ferino, avait provoqud la Confdrcnce de
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Geneve. Au point de vne international
hi Croix-Rouge no s'occupo encore au-

jourd'luii que des mililaircs, mais les so-
cietds nationales ont trouvd bicn d'autres

champs d'activite.
En effct, nous les voyons intcrvenir

dans les accidents les plus divers, tels

que les incendics consdquentcs, les

inundations, la lutte contrc les Epidemics, les

ravages causes par les tremblements de

terre. D'a litre part, les sections, dissemi-
ndes snr toute la surface du globe -- dans

les pays civilises tout an moins - - inter-
viennent lors d'accidents locaux de moin-
drc importance, et rendent ainsi, an point
de vne des premiers secours et de l'as-

sistance, des services cpii sont apprdcids
de tons cotds.

11 en est de mtnie en Suisse, et la

prospdvitd do notre Croix-Rouge est due

si la popularitd qu'elle s;est acquise en

s'occupant de taut d'oeuvres qu'on pour-
rait appcler « para-croix-rouges » on « en

marge » de l'activitd de guerre de nos so-
cidtes dc secours.

*
'

*
Bepuis le ddbut des hostilitds qui met-

tent it feu ct si sang la plus grandc partie
de l'Europe, notre Croix-Rouge a vu cettc
activitd pacifiquc reniplacdc par line
activitd de guerre,... ou, si tout le moins, par
une activitd de mobilisation.

Des que notre armde s'est portde aux
frontiferes, des que la Suisse a mobilise

ses troupes, la Direction dc la Croix-
Rouge si dtd remplacdc par le Mddccin
en chef de la Croix-Rouge suisse, et
le Secretariat gdndral, dont le sifege est si

Berne, a passd sous les ordres de ce md-
decin en chef et en a forme le Bureau.

Cost M. le colonel Bohuy qui - de ce

fait — a pris la direction de notre Croix-
Rouge nationale et dc tons ses rouages.

Ce fut une lourde tsiche — surtout an
ddbut. -Dds l'abord, hi collccte yenerede

fut organisde, eollecte d'argent et collecte
de dons. Tandis que la Caisse dc cheques

postaux encaissait le premier, il fallut ma-

gasiner et ti'ier les seconds. Innombrables
sont les objets (pie la chsiritd de nos con-
citovens a adressds ä la Croix-Rouge, ct
cpiant aux sommes encaissdcs, elles ont dd-

passd 900,000 fr. dds le mois de ddcembre.

An cinquifeme jour de la mobilisation,
les 12 Colonnes de la Croix-Rouge dtaient

sur pied, attribudes chacune soit il un
lazaret do campagne, soit si des hopitaux.
Hi l'on songe au nombre de voitures,~dc
chcvaux, de harnachemcnts que eomporte
la mobilisation d'une de ces colonnes qui
n'avaient pas encore en l'occasion de marcher

avec le Service de santd, on se rcn-
dra compte du tour dc force qu'il a fallu

pour niettre ces colonnes an service des

unites des le 5e jour!
Bientöt, en septcmbrc ddja, la temperature

devint telle en Suisse (a la montagnc
spdeialement oft bcaucoup de nos troupes
dtaient cantonndes) qidil fut ndccssairc de

s'occupcr des sous-vetemcnts d'un grand
nombre de soldats qui en manquaieut.
Cost la Croix-Rouge qui a assumd la rcs-
ponsabilitd dc fournir ii tons les soldats
ndccssiteux: des mitaincs, des chandails,
des camisoles, des bas, des chaussettes,
des passc-montagne, des chemises dc fla-
nelle et des calegous chauds. Elle fit done

Requisition de laine et d'dtoffe, eile rd-

partit cctte matiere premiere dans tout le

territoire, remettant la confection des sous-
vetemcnts aux sections.

Afin de donner quelquc gain a tant do

femmcs sans travail, on convint de rc-
niettre l'ouvrage a la population indigente,
et les sommes neccssaircs aux salaircs
furent encore donndes par la Croix-Rouge.
Parfois — et pour augmenter im pen ces
salaircs — les sections ont ajoutd quelque
argent a celui que fournissait la Croix-
Rouge suisse.
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A la suite cl'tme cireulairc de l'Etat-
niajor gdndral a tons le> commandants
d'unit(U do troupes, los demandcs de sous-

vbtcments affluörcnt bientot a Berne, an
Bureau de la Croix-Rouge, de sorte qu'un
grand travail d'expedition se lit dbs le

ddbut d'octobre.
Cue tabelle arrctde ä fin novembre,

prouvc par des cliiffrcs quelle extension

prit ce service de rnvitaillement de nos

troupes. Nous laissons parier les chit'fres

qui prouvent (pi'en deux mois la Croix-
Rouge a fourni phi.s- de 171,000 pidccs
de vetcments a karnibe.

Le tableau no comprend que ce qui a

dtd fourni aux troupes suivantes:
Bataillons d'infantcrie d'elite. Batteries

de campagne. Bataillons de sapenrs 1-6.

Gronpes sanitaircs 1-6. Gronpes d'admi-
nistration 1-6. Ddpots de troupes 1-6:

Chemises Chaussettes Calegons Camisoles Mouchoirs Essuie-mains Mitaines
Ceintures
de laine

llc division 5,502 7,093 3,197 1,159 903 628 2,772 282
2° division 4,319 6,349 1,892 1,200 1,420 556 2,115 186
3° division 5,2-10 6,544 3,859 1,795 1,231 223 2,850 668
4P division 3,753 6,604 3,559 1,888 495 215 1,827 63

5e division 5,684 7,348 4,'!78 1,969 1,431 612 1,291 218
6'' division -1,186 6,029 3,322 450 393 129 3,092 673

Total 28,68 4 39,967 20,207 8,4 61 5,873 2,363 13,947 2,090

llojcmie par div. 4,780 6,661 3,368 1,410 979 394 2,325 348

Aux autrcs unites (brigades de montagnes, r>tc.) out dtd fourni:
Chemises Chaussettes Calegons Camisoles Mouchoirs Essuie-mains Mitaines

10,130 16,521 7,326 8,060 3,789 2,511 4,231

Ceintures
de laiite

soitautotal 37,819 56,188 27,533 16,521 9,662 -4,907 18,178 2,090

Dbs le debut de la mobilisation, e'est

aussi le Bureau du mddecin en chef de

la Croix-Rouge qui cut ä s'oecuper des

ddtachenients drinfirmicres dont quelquc--
uns furent mobilisds, tandis cjuc le-- autres
sout «de piquet >>, et des quelques mil-
licrs de demandes (le personnel auxiliaire
qui s'inscrivit sur les listes ad hoc, en

qualitd de samaritaines, samaritains, gardes,
cuisinibres, aides do toute nature et de

toutes qualites. D'autre part, quelques cen-
taines de lits et leur literie furent amd-

nagds et diriges sur des höpitaux mili-
taires qui en manquaient.

De leur cote, les colonnes de la Croix-
Rouge regurent l'ordre d'improviser non
sculement du materiel de transport (des

brancards, des chars a blesses dc fortune,
etc.), mais de eonfcctionner des lits en

grand nonibrc. Aujourd'hui encore ccs lits

sont employes dans les döpots de malades
de nos divisions d'armec.

II est prdvu que ee matdriel sera remis
— aprbs la demobilisation dc l'armee —
aux colonnes de la Croix-Rouge, on il
eonstitnera un stock d'objets dc premier
secours fort utile.

A cotd des manoeuvres et des exercices
nombi'cux que les colonnes out dte ap-
pcldcs il faire, plusieurs d'entre el les ont
eoopdre a la transformation de wagons
de chemins de fcr en wagons a blessds,
ct a organiser ainsi des trains sanitaircs.
Lue des colonnes enfin a collabore a l'or-
ganisation d'un hopital territorial destine

a 10,000 malades et blessds dans le canton
dc Glaris.

Les exercices de transports ont clb-

montrd que l'dvacuatiou des malades par
chars laissait a dbsircr au point de vuc
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du confort et de la rapiditd de l'cvacua-

tion, aussi le mddeoin-chef do la Croix-
Rouge prit-il l'initiative d'un eonrs dc

transports automobiles. Un certain nombre
de camions et de voitures automobiles
furent mis it la disposition dc la Croix-
Rouge, et des excrciecs nombreux et con-
cluants enrcnt lieu entrc les villcs de la

frontiöre et Soleure. Les autos et les
camions furent transformds par des tcchni-
ciens, et un modölc de gabari supportant
cpiatre brancards par voiture fut adopts.
Quelques officiers supdricurs du service
de santd ainsi que les membres dc la
Direction de la Croix-Rouge furent con-
vids it assistcr aux essaic. Malgrd les niuu-
vais chemins d'un nioL de ddocmbro plu-
vieux, malgrd des differences d'altitude
notables ct alors que les autos devaicnt
circuler dans la neige, l'expdricncc a par-
faitcment rdussi, do sorte qu'il est
probable que certaines formations du service
de santd seront dordnavant dotdcs dc

voitures automobiles.
>1=

Nous avons tcnu ä mcttre nos lccteurs

au courant dc l'activitd principalc do la

Croix-Rouge depuis que notro amide est

sous les drapoaux. II lie nous est pas
possible d'entrer dans les cldtails multiples
d'unc organisation qui a ddjii rendu d'ini-
menses services it nos troupes et qui, peut-
etre, devra en rendre davantagc encore.

Au Bureau du mddecin clc la Croix-
Rouge, le travail continue. Les rdparti-
tions de matdricl sont de tons les jours.
En liivcr, it la niontagnc surtout, les bc-
soins sont grands, et la Croix-Rouge v
suffit pour sa part.

L'uniforme portd par les membres des

Colonncs auxiliaircs a donnd lieu it des

critiques. Un modöle nouveau en drap
gris-vert a dte dtabli. II a dtd trös appre-
cie par ceux tpii l'ont portd et par ceux
qui l'ont vu. La casquette, du meine drap

que l'liniforme, est it visiere plate,
horizontale (dans le genre des visieres des

easquettes d'officiers), la vareusc-tunique
est asscz longue, it un seal rang cle bou-
tons de mdtal oxydd; le col est rabattu,
les passepoils blcus. Le pantalon ii la hus-
sarde est scrrd sur le con du pied au

moyen de boutouniöres it la partie infd-
rietire. Trös scyant, sans type spdcial,
l'liniforme ainsi modifid sera certainement ap-
prdcid par tons ceux qui auront ii le porter.

11 est bien probable que la collccte de-

passera le million, car la troisiöme lotcrie
de l'Exposition nationale se fera en par-
tie an bdndfice de la Croix-Rouge, et l'on

pent espdrer que la part qui reviendra de

cc fait it notre socidte sera de quelquc
75,000 fr. Peut-etre alors la Direction
pourra-t-elle rendro aux sections les parts
que celles-ci ont vcrsd au Central au dd-

but des liostilitds. Dr IM1.

Les accusations porlees contre la Croix-Rouge sont-elles
justifiees

Le mddecin en clief dc la Croix-Rouge,
colonel Bohny, nous dcrit:

La Croix-Rouge suissc est depuis long-
temps attaqude d'uno maniöre virulente.
On lui reproche entrc autres elioses de

conserve!' par devers ellc les divers objets

qui lui sont envoyds sans rien faire par-
venir aux troupes, on l'accusc memo cle

ddlivrer parfois ccs objets contre paiement.
Comnie, tout recemnient, on a pu lire

clans la presse des attaques cle ce genre,
dmanant d'officiers, je me vois oblige de
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